
A la porte .des . Balkans 
L/AHemagne veut assurer son ap

proyisionnement, la Russie veut 
rétablir le grand empire russe sur 1 
les bases d'autrefois - L'attitu- 1 

de de l'Italie et de la Turquie res
te le facteur inconnu . 

Paris, 26. (P.C.-Havas Par LU-I 
cien Romier, directeur du Figaro). 1 
- Le sud-est de l'Eu·rope et le Pro- , 
che-Orient sont, dans le calcul des 1 ! Allemands, un champ d'exploita-, 
tion immédiate d'un tremplin d'où 1 

1 ils co. mprent se lancer tôt ou tard 1 

I
l vers l'Asie; pour les ambitions rus
ses, le domaine le plus consacre 
d. e leU.i·. impérialisme historique; 

. en regard de l'Italie, seloll la trai dition de Venise, une zone en échan
, gedeprivilègesà garantir par des 
l "colonies" de peuplement. Pour les 
1 nations qui vivent sur le sol de ces i 
1 paYS,ce sont des patries qu'il fut 1 
1 long et dur de faire renaître com-: 
1 me Etats depuis un siècle et dont 1 

1 
il faut défendre aujourd'hui l'indé~ i 
pendanced'une manière ou d'une i 

1 autre. 1 
l . Construire un système cohérent 
! et durable de tout cela ne fut jamais 1 
1 facile. La politique allemande, déU. Il 
1 vrée de l'extrême souci que lui cau-

1 
saient la guerre de Finlande et la 1 
possibilité de la formation d'un 1 

• front nordique, revient en hâte veis 1 
Ile sud-est de l'Europe et le proche- 1 

/ 

Orient. Comme toujours; vite. Et )' 
en effet il lui faut aller vite, pour 
profiter de l'impression produite 1 

' par le dénouement de l'affaire fin- i 
landais,e sur les neutres du sud-est. 1 

Trois préoccupations poussent 1 

l'Allemagne: contrôler "et déveloP-' 
pel'. à. son p.rofit. tOl.1teS les prpduc-

1 tions des Balkans qui lui sont né· 
f cessaires pour soutenir ses. réser-

/
. 'les. de guerre pendant. qu'elle es· '1 

saie d'équiper la Russie: mettre à 

j
llabri de l'intervention des alliés 1 
les voies qui, par le Dam;J.be et la 1 
Mer: Noire ou par l'Ukraine, fout 1 

'

communiquer le Reich avec les 1 
grands . districts pétrolifères du i 

i Caucase et de la Russie; se procu-· 
1 rel' le loisir d'aménager. un réseau l' 
1 économique et militaire d'où, Il' 
" moment venu, avec les Soviets, elle 1 

lanc.erait. une attaque contre les 1 
1 positions britanniques du Moyen· 

j 
Orient afin de distraire Ulle pa.rtil' 1 
des forces. des Alliés du front de 
l'Ouest. Pour rt;:ndre vaine la ré-] 

Isistance des Etats balkaniques à 

j l'accaparement de leur production! 
par l'Allemagne, il suffit d'isoler 1 

1. les Balkans,des Alliés qui offrent 
i ullprix plp.s rénumérateur àcèUe 

1 ~ti;!UC~~~ka~:qri~sug~r dé~obi\~~~ i 
! leurs forces militaires: isolés et 1 
leurs· forces démobilisées,. quel es-

1 poir demeurera!t il. le~r résistan~e? 

/ 

.... POlir mettre a l'abn de toute m· 
,·.tervent.ion' é.ve.ntueue despuissan
ces occidentales, le Bas-Danube, 

l
Ia Mer Noire, le· Canucase, il faut 
contraindre. la Turquie à une attI, 1 
tüde de neutralité qui interdise le 

" 

pa. ssage des détroits aux navires 1 
de .guerre alliés. 1 

Qu'il s'agisse d'isoler les Bal-. 
1 kans ou de bluffer la Turquie, i 
t l' Allemagne ne peut le tenter seule i 
; sans étendre elle-même le théâtre de 1 
! la gllerreoù pour le moment elle 1 

! désire exploiter et se prémunir,. 
1 non combattre. Il lui faut le con-j 
1 cours des Soyiet~ et une sorte 
1 d'agrément de l'Italie. Une cond-
Î liation d~s trois politique,s devant: 
1 ce probleme est-elle pratIquement: 
1 aisée? ! 
1 Depuis la signature de l'accord! 
1 germano-soviétique, l'action de St~-I 
lUne montra suffisamment qu'Il 1 
i prétendait entre autres buts, grâce 
!aux.chances que lui offrait la guer-
1 re européenne, ressaisir sans tarder 
',toutes les positions,de l'ancien 

tsarisme en Occident ,et en rele· 1 
:yer . les ambitions traditionnelles. 1 

l
, Cela signifie POur le sud·est d.e 1 
1 l'Europe, d'abord .une menace dl-, 
1 recte SUr la Bessarabie roumaine, 1 
, ou .plus e~actement sur le.s bouches 1 
1 du Danube, puis une ,revendication 
i du contrôle russe .sur le passage des 1 
, détroits. On Se rappelle les grandes 1 
1 discussions des AHiés à ce sujet au 
1 début. de la derJ;lière gue. rre, quand 1 
1 Nicolas II exigeait qu'e la questio!!' 
1 de. Constantinople et des Détroits 1 
1 fût déddéé définitivement et "con- , 
i formément aux désirs séculaires de 1 
! la Russie". Dès lors, lé prince Trou-I 

" 

bitZk.Oi déclarait: "Les Détroit doi- 1 
·yent nous appartellir. Si nons pOU-II 

Ivons les obtenir avec la France et 

1
-la Grande:Bretagne contre l'AIlema-, 
gne,· }ant mieux. L~utrement,. mieux 

'

1 vaudra les receVOIr de l'Allemagne 1 
contre eux". De fait, l'Allemagne 1 

1 proposait aussitôt une paix séparée i 
! à la Russie, lui offrant Constantillj)- i 

1 pIe . et les Détroits. 1 
1 Aujourd'hui, une attaq1le russe 1 
. contr~ la Bessàrabie, les Roumains 1 
1 étant résolus ft se défendre, amène- i 
1 rait certainement l'extension de la r 
r guerre à la .mer Noire: ce que les 1 
! Allen.lands désirent le moins pour i 
Ile moment. Quant à l'ambition russe 1 

1 
sur les détroits, elle ... ne faoiliterait JI 

1 pas certes les exercices de Von Pa· 

" 

pen chez les Turcs. Il semble aussi 
malaisé de faire endosser par l'Ita-

I
I 

t lie une offre des détrojts à Staline, 
1 sauf. par une énorme compensatioll 
qu'on n'aperçoit pas présentement. j 
Staline se prêtera-t-il au plan dila
toire qui laisserait aux Allemands 1 
le temp de stabiliser le sud-est de 1 

1 l'Europe à leur profit? C'est sans 

1 
doute l'obj et d'un nouveau marchë 1 
dontJa conclusion paraît retardée, 

1 de Berlill avec Moscou. 
1. La diplomatie fasciste lit tou.! 
jou~s u~e distincti,!n radicale entre! 
le Kommtern-et l'U,·R. S. S. comme' 
'Etat: ce qui lui permit de varier se- , 
Ion les circonstances ses relations: 
pratiques avec le gouvernementdes.[l 
Soviets. Elle peut donc accepter ton-

r tes les offres commerciales. Ce, 
1 4p'ellene peut guère, c'est s'asso-,' 

'

·c:er I:!an. s. r;a,ges • maté. riels s;ubstan
he~s ImmedIats a une opératIon rÏs-

1 quee du gardiennage des Balkans 
1 ·tdl'AI "1 PU~[o 1~g:Jti~uè; U~eerrO~rl~ e!r~~ 1 .,...-.. .. _.. ..... ..... .. 

!ector~t de· ces. deux· derniers bien i doute exigerait-elle le parta~e préa
mstall.e s .. u.,. rIe .. SU. d-E.st., qu.e.lIe. ma.rRe) labl .. è .. t la POSSibilité. de.réallser sa Y; resteralt.;:p.oLlr.l~d~v~lo~peI?ent, propre nan. Ce qui suppose d'ail-
l,!nfluenc-e ét l~s mterets üahen.'l? leurs qu"elle aUrait une 'lue arrêtée 

. SI elle consentaIt au :risque. sans sur.)e sort de la future guerre. , 




